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UN JOUR JE SERAI VIEUX

Un jour je serai vieux, oui vieux...
Une barbe blanche se sera emparée de mon menton, et des rides
lasses zigzagueront sur mon front...
Où seras-tu alors Pierre, mon ami, où seras-tu

Te souviendras-tu encore de moi lorsque, à pas menus, la main
tremblant sur le pommeau de ma canne de merisier, je viendrai
m'asseoir sur ce banc du grand parc où pour la première fois nous
nous étions aimés

Te rappelleras-tu encore de cette nuit de mai, alors que nous
cachions notre amour naissant au plus profond de l'ombre, sous les
cèdres amis

Entendras-tu encore la musique de l'eau vive dans le bassin de pierre,
cette si douce musique qui se mêlait à la plainte des vagues
mourantes.

La nuit, par larges bouffées, nous apportait l'odeur des jardins,
des lilas, de la terre humide, et, entre les branches découpant le ciel
profond, nous contemplions longuement les guirlandes vacillantes
des étoiles au firmament. Tu avais mis ta main dans la mienne et
ta tête renversée s'appuyait sur mon épaule. Tes lèvres étaient
brûlantes et toujours inapaisées.

Tu avais vingt ans, moi guère plus, et c'était le printemps...
Un jour je serai vieux, oui vieux...
Mes yeux auront beaucoup pleuré, et dans la solitude, mes mains
tordues auront beaucoup prié.
Où seras-tu alors Pierre, mon ami, où seras-tu?

Viendras-tu encore le soir dans le grand parc, revivre les instants
passés...
Tu étais beau comme un jeune dieu de la Grèce antique. Ma main
s'attardait dans tes cheveux parfumés. Tout contre moi, tu t'étais
réfugié, et ton ooeur battait vite, comme celui d'un oiseau pris...
Nos âmes s'étaient unies, et tandis que nous nous ennivrions de
tendresse, les heures s'enfuyaient dans le silence de la nuit...
Puis, dans la voiture qui nous emportait à travers la ville noire et
déserte, tu t'étais endormi, alors que, penché sur ton visage aimé,
j'épiais le rythme de ton souffle léger...
Un jour je serai vieux, oui vieux...
Où seras-tu alors Pierre, mon ami, où seras-tu

Mais, on frappe à la porte
Oh Pierre
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